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EUPHRASIE Ayemingui, 
magistrate de carrière, 
la quarantaine révolue, a 

été installée à la tête du parquet 
de Franceville le 14 octobre 
dernier par le président du 
tribunal de première instance 
du chef-lieu de la province du 
Haut-Ogooué, Haurelia Kouakele 
Otha. C'était lors d’une audience 
solennelle marquée par la double 
installation de trois procureurs 
de la République adjoints au 
parquet, d'un président de la 
juridiction des mineurs et d'un 
juge d’instruction au siège.
L e  nouve au  pro c ureur  de 
Franceville, qui a d'ailleurs 
effectué son premier réquisitoire 
lors du procès du président du 
parti Les Démocrates,  Guy 
Nzouba Ndama, mardi dernier, 
était précédemment en poste à 
Makokou. Elle remplace Jean-
Nicaise Leyama. Magistrat 
chevronné, le nouveau maître 
des poursuites a occupé dans 
sa carrière le poste de juge au 
siège et juge d’instruction au 
tribunal de Libreville. Avant 
d’être nommé procureur de la 

République adjoint à Franceville, 
i l  y  a  quelques années.  De 
retour dans cette juridiction, la 
promue a rappelé à l’assistance 
les prérogatives qui sont les 
siennes. Non sans décliner avec 
beaucoup de fermeté sa vision du 
travail axée sur la lutte contre la 
corruption et les arrangements à 
l’amiable. Notamment concernant 
les cas de viol et des violences 
faites aux femmes.
  "  Je vous invite à respecter 
scrupuleusement les prescriptions 
de votre bréviaire, le Code de 
procédure pénale, car aucune 
faiblesse ne sera tolérée. Je mettrai 
un accent particulier sur les 
visites inopinées, je veillerai à la 
qualité des procès-verbaux… ", 
a indiqué Mme Ayemingui à 
l'endroit des Officiers de police 
judiciaire (OPJ).

Franceville : le nouveau procureur 
de la République vent debout 
contre la corruption

N.O.
Franceville/Gabon

Euphrasie Ayemingui promet 
la fermeté dans l’action.
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PIERRE-CLAVER Mout-
singa, directeur de l'école 
publique de Douano, 

l'unique établissement situé 
dans le regroupement de villages 
du département de la Doutsi-
la (Mabanda), avait disparu le 
week-end dernier. Après avoir 
erré dans la forêt pendant quatre 
jours, il est réapparu le mardi 18 
octobre 2022. Pour beaucoup de 
villageois, l'homme est considéré 
comme un miraculé à cause du 
caractère hostile du lieu de la 
disparition.
Selon les informations recoupées 
sur cette affaire, le responsable 

d'école s'est rendu, vendredi 
écoulé dans la soirée, en forêt 
pour une partie de chasse. Seu-
lement, Pierre-Claver Moutsin-
ga n'était pas seul puisqu'il était 
accompagné par un groupe de 
jeunes du village. Le lendemain 
dans la mi-journée, une partie du 
groupe a regagné Douano. Ex-
cepté l'enseignant et son porteur, 
un natif de la petite localité. Ce 
qui est rassurant. Sauf que trois 
jours après les deux hommes 
ne donnent pas signe de vie. Et 
la peur s'empare des villageois, 
d'autant que le chef d'établisse-
ment aurait dû rentrer dimanche 
pour être aux cours le lendemain.
Les recherches, sous la houlette 
des chasseurs qui les accompa-

gnaient et avaient regagné le 
village samedi matin sont aus-
sitôt engagées. Mais, celles-ci 
demeurent vaines. Entre-temps, 
les disparus se sont davantage 
enfoncés dans la forêt, jusqu'à 
ce qu'ils atteignent, le mardi 8 
octobre vers 20 heures un parc 
à bois. En longeant ce lieu de 
débardage ouvert par les bulldo-
zers, les deux hommes atteignent 
Ndenguilila, le chef-lieu du dis-
trict de Moukalaba-Dovongou, 
dans le 3e canton départemental 
de Mougoutsi. Reçus par le dé-
puté de cette circonscription, 
Ferdinand Mbadinga Mombo, 
M. Moutsinga et son porteur 

ont été ramenés à Douano par 
un transporteur routier mis à 
leur disposition par l'homme 
politique. Informées de la situa-
tion, les autorités judiciaires et 

les responsables de l'académie 
provinciale ont rallié Douano. 
Le chef de village leur a fait le 
récit des faits. Aux dernières nou-
velles, l'enseignant se porte bien.

Disparition à Tchibanga : un directeur d'école 
retrouvé après 4 jours d'errement en forêt

BAAK
Tchibanga/Gabon

Les habitants de Douano pensaient que le pire était arrivé au 
responsable d’école.
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